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Le défi 
Le sida, la tuberculose et le paludisme, 
trois des maladies infectieuses les 
plus meurtrières du monde, font des 
millions de victimes chaque année, 
constituant ainsi un obstacle de taille 
pour la croissance dans les pays en 
développement. L’Afrique souffre 
d’une pénurie particulièrement cruelle 
de prestataires de soins de santé, 
qui entrave la fourniture de services 
de santé pour venir à bout de ces 
maladies.
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Le partenariat du Fonds mondial a sauvé 27 millions de vies depuis 
2002 en investissant dans des programmes de santé conçus et mis 
en œuvre localement, mais nous devons poursuivre nos efforts pour 
accroître l’impact. Les soins prénatals et postnatals sont des points 
de départ indiqués pour l’élargissement crucial de la prévention, du 
dépistage et du traitement des maladies. D’après les estimations 
de l’UNICEF, 86 pour cent des femmes enceintes dans le monde 
consultent un agent de santé qualifié en soins prénatals au moins 
une fois durant la grossesse (2010/2016).

Cependant, la mise en œuvre des interventions recommandées durant 
les soins prénatals, notamment le dépistage, le diagnostic et la gestion 
de maladies infectieuses, reste en deçà des cibles mondiales. 

Partenariat avec Takeda 
Takeda soutient le Fonds mondial depuis 2010, ce qui en fait le 
plus long le partenariat avec une entreprise à ce jour et un modèle 
exemplaire de participation du secteur privé. Son soutien financier a 
contribué à renforcer les capacités des agents de santé au Kenya, au 
Nigeria et en Tanzanie, et à mettre en place des systèmes résistants 
et pérennes pour la santé, un des objectifs stratégiques clés du 
Fonds mondial.

GROS PLAN SUR LES PARTENARIATS DU SECTEUR PRIVÉ



La première promesse de don de Takeda 
d’une valeur d’un milliard de yens 
(environ 10 millions de dollars US) pour la 
période 2010/2019 a contribué à accroître 
la distribution de moustiquaires dans 
le cadre des efforts de prévention du 
paludisme en Tanzanie, accéléré l’accès 
au traitement de la tuberculose au Kenya 
et élargi les services de lutte contre le VIH 
et la sensibilisation au Nigeria. 

En 2019, Takeda fut la première entreprise 
privée à annoncer un engagement 
financier en faveur du Fonds mondial à 
l’occasion de la sixième reconstitution des 
ressources, promettant un don d’un milliard 
de yens supplémentaire sur cinq ans. Cet 
investissement vise à soutenir l’amélioration 
de la santé maternelle et infantile en 
intégrant des services de qualité pour le 
VIH, la tuberculose et le paludisme dans les 
soins prénatals et postnatals dans plusieurs 
pays africains prioritaires. 

Prévention du paludisme 
en Tanzanie
La Tanzanie mène une lutte vigoureuse 
contre le sida, la tuberculose et le paludisme 
au travers de services de prévention, de 
soins, de traitement et de prise en charge.

Plus de 70 millions de moustiquaires 
ont été distribuées dans le pays avec le 
soutien du Fonds mondial depuis 2002. 
Au fil des ans, la Tanzanie a également 
bénéficié d’investissements du Fonds 
mondial dans les systèmes résistants et 
pérennes pour la santé. Ces financements 
ont appuyé le renforcement des capacités 
en termes de ressources humaines au 
travers de formations en cours d’emploi 
et du déploiement d’agents de santé 
dans les régions isolées, de l’amélioration 
de la chaîne d’approvisionnement et 
du renforcement de la communication 
régulière de l’information. 

La contribution financière de Takeda au 
Fonds mondial a aidé à intensifier les 
efforts de prévention du paludisme de la 
Tanzanie entre 2010 et 2019. Elle a appuyé 
le plan national de mise en œuvre de 
moustiquaires imprégnées d’insecticide 
dans le cadre de la prévention du 
paludisme et renforcé les systèmes de 
santé pour la distribution et la promotion 
des moustiquaires.

Plus de trois millions de moustiquaires 
imprégnées d’insecticide ont été 
distribuées dans le pays rien qu’en 2017. 

Grâce aux interventions de lutte contre 
le paludisme, la Tanzanie pratiquement 
réduit de moitié la mortalité des enfants 
de moins de cinq ans. Malgré cela, plus 
de 93 pour cent des Tanzaniens sont 
exposés au risque du paludisme, qui 
demeure la première cause de décès 
chez les enfants de moins de cinq ans 
et les femmes enceintes, et reste un des 
plus gros obstacles au développement 
économique et aux investissements 
étrangers en Tanzanie.
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Une femme enceinte 
reçoit une moustiquaire 
au centre de santé 
d’Ikwiriri, dans le 
district de Kibiti, en 
Tanzanie, dans le cadre 
de la prévention du 
paludisme.

« Notre engagement en faveur 
d’une meilleure santé et d’un avenir 
prometteur va au-delà de notre travail 
– fût-il à la pointe de l’innovation 
– et s’étend à des investissements 
audacieux et à long terme dans 
la prévention des maladies, le 
renforcement des capacités et l’accès 
aux soins de santé en association avec 
la communauté mondiale. Le soutien 
apporté au Fonds mondial au cours 
des dix dernières années a donné des 
résultats qui sont très importants pour 
nous, raison pour laquelle nous sommes 
fiers de poursuivre ce partenariat dans 
le cadre de l’Initiative Takeda 2. »

Christophe Weber
Président et directeur général de 
Takeda Pharmaceutical Company 
Limited 

« Nous sommes très heureux 
de renouveler notre partenariat 
avec Takeda et de renforcer notre 
collaboration dans la lutte contre le 
VIH, la tuberculose et le paludisme. 
J’espère que cette preuve de 
confiance de la part de Takeda à 
l’égard de notre travail encouragera 
d’autres entreprises en Asie et 
ailleurs à accélérer le mouvement 
pour mettre fin aux épidémies. »

Peter Sands
Directeur exécutif  
du Fonds mondial 

Septembre 2019  
theglobalfund.org

À propos du Fonds mondial 
Le Fonds mondial est un partenariat conçu pour mettre plus rapidement un terme aux épidémies de sida, de tuberculose et de 
paludisme. En tant qu’organisation internationale, il mobilise et investit plus de quatre milliards de dollars US chaque année à 
l’appui de programmes dirigés par des spécialistes locaux dans plus de 100 pays. En partenariat avec les autorités publiques, 
la société civile, les institutions techniques, le secteur privé et les personnes touchées par les maladies, nous nous attaquons 
aux obstacles et nous encourageons l’innovation.

L’élimination des épidémies de VIH, de tuberculose et de paludisme à 
l’horizon 2030 est en ligne de mire mais pas encore tout à fait à notre 
portée. Après des années d’avancées remarquables, de nouvelles 
menaces comme la stagnation des financements et la progression de la 

pharmacorésistance nous ont fait dévier de notre trajectoire. Nous arrivons à un moment décisif. Allons-nous accélérer 
le mouvement ou relâcher notre vigilance ? Pour le prochain cycle triennal, le Fonds mondial s’est fixé l’objectif de 
récolter au moins 14 milliards de dollars US. Il appelle le secteur privé à mobiliser au moins un milliard de dollars US. 
Ces sommes contribueront à sauver 16 millions de vies et à réduire de moitié les taux de mortalité imputables au VIH, 
à la tuberculose et au paludisme d’ici 2023, tout en construisant des systèmes de santé plus solides qui favoriseront la 
mise en place d’une couverture sanitaire universelle. L’heure est venue d’accélérer le mouvement.


